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Summary: Shino rencontre un adolescent possÀOdant abritant un dÀOmon 
en lui. Ce grand point commun le pousse alors À s ' intÂ©resser de 
prÀ”s À cet inconnu. Seulement, les besoins du dÀ©mon vont peut 
À^tre lui faire regretter son affection... 


1 . Chapter 1 
-Shino ? OÀ^ vas-tu ? 

Sosuke remarqua que son ami se faufilait en douce par la porte 
d'entrÀ©e de la maison des deux frÀ”res, le corbeau noir sur son 
À©paule droite. Qu'allait il bien pouvoir faire cette fois ci ? 

-Ne t'en fais pas. Je vais juste voir cette confiserie, au bout de la 
rue . 

Le grand brun voulu ajouter quelque chose, seulement, l'autre ne 
l'avait pas attendu un instant et parcourait dÂ©jÀ le pavÀ©e de la 
grande rue. Il marcha un moment avant d'arriver À cette fameuse 
boutique. Cependant, elle demeurait fermÀ©e, pour aucune raison 
apparente. MÂ©content de s'À^tre dÀ©placÀ© pour rien, Shino se 
dÀ©cida À faire un tour sur la droite et prendre un chemin 
diffÀ©rent pour rentrer. Il aimait bien longer ce canal. Depuis leur 
arrivÀ© dans cette ville, plusieurs fois il s'À©tait mit aux bords À 
fin de rÀ©flÀ©chir tranquillement. C'est en regardant l'eau qu'il 
s ' aperÂ§ut qu'un jeune homme se trouvait assit sur une petite marche 
descendant dans l'eau, À cinq mÀ”tres de lui-mÀ^me. Ce garÀ§on 
portait des habits aux motifs gÀ©omÀ©triques , sur sa veste aux 
manches courts et son t-shirt. Son bas ne prÀ©senter rien d'autre 
qu'une banal couleur uni À la teinte noire. Sa chevelure possÀ©dait 
une couleur rousse aux reflets blonds, coupÀ©e court comme Genpachi . 
Pour une raison inconnue, Murasame et son maÀ®tre le fixÀ”rent un 
moment, le dÀ©taillant de haut en bas, sans À^tre vue, À©tant donnÀ© 
qu'il À©tait presque dos À eux et tournait la tÀ^te vers l'autre 



bout du canal. Shino fut alors frappA© par une unetACche rouge 
À©t range au niveau du pied lÀ©gÀ” rement dÀ©couvert de l'Â©t ranger. 
PersuadÀ© qu'il s'agissait d'une tache de naissance, ce qui 
expliquerait son arrÂ^t devant l'individu, il se permis de l'aborder, 
s'asseyant À ses cÀ'tÀ©s. 

-Salut ! Tu es perdu ? 

Â« Mais qu'est ce que c'est que cette question ?! Je n'avais pas 
mieux Â dire ? ! Â» 

>MalgrÀ© ces quelques mots, le jeune adolescent dÀ©via d'avantage son 
regard et ne rÂ©pondit rien, ignorant totalement le garÀ§on.<p> 

-Je ne te mangerais pas. Je voudrais juste parler. A moins que tu ne 
sois muet ! 

Soudain, le corbeau se mit À s'agiter bruyamment, battant des ailes, 
sans explications. Shino essaya tant bien que mal de l'arrÀ^ter, les 
passants commenÀ§aient À trouver cela À©trange. Seulement, il 
remarqua une chose bien plus À©trange encore, le roux c'À©tait 
repliÀ© sur lui-mÀ^me, cachant sa tÀ^te, sûrement par crainte qu'il 
ne soit blessÀ© par le volatile, et sur son Â©paule gauche, un 
serpent noir À taches rouges rÀ©pondaient aux cries de Murasame avec 
des sifflements aigÀHs . Surprit, Shino recula d'un bon mÂ”tre, ne 
l'ayant pas vus passÀ©, d'oÀ^ provenait-il ?! 

-Q-Qu'est ce que À§a fait lÀ ?! Unâ€ 1 serpent ! 

-Hebishiki ! s'À©cria alors le rouquin, se retournant d'un coup et 
attrapant l'animal rampant À fin de le cacher sous son haut. T-Tu 
n ' as rien vus ! 

Ne pouvant plus À©viter le brun, l'adolescent ne dÀ©tourna pas la 
tÀ^te mais baissa son regard sur l'eau, sans piper mot. 

-Shino. C'est un dÂ©mon, Shino, murmurait l'oiseau depuis un instant 
dÀ©jÀ . 

-Tu abrites un dÀ©mon dans ton corps ? 

Inuzuka souhaitait vraiment savoir d'oÀ^ sortait le serpent et 
pourquoi ce garÀ§on s'effrayait autant, alors qu'il n'y avait pas 
lieu de s ' inquiÀ©ter ou de craindre quoi que ce soit d'un gamin de 
treize ans accompagnÀ© d'un volatil. Le serpent en question se montra 
À nouveau, accrochÀ© À la taille de son propriÀ©taire, sa tÀ^te 
sortait des tissus et se balanÂ§ait doucement, sifflotant, et 
adressant un regard noir en direction de son confrÀ”re dÀ©mon. En le 
voyant, Shino l'attrapa d'un geste rapide. Tenu Â bout de bras, 
l'animal se tortillait, pas trop violement, dans le vide. C'est 
aprÀ”s que le roux demanda de le reposer que le reptile 
parla . 

-RelÀCches moi, enfant. 

-Â« Enfant Â» ?! Je ne suis pas un enfant ! 

-Il n'y a qu'un enfant pour oser me prendre d'une telle maniÀ”re sans 
avoir peur de mes morsuresâC 1 

En trois secondes, le dÀ©mon se libÀ©ra de l'emprise du brun, tomba 



parterre puis remonta le long de la jambe de l'autre, restait 
stupÀ©fait, toujours sans mots. 

-Benâ€ 1 Shino, c'est qui À§a ? 

Kobungo revenait tout juste des courses et comptait se reposer dans 
le petit salon, autour du kotatsu, seulement, sa place se trouvait 
À^tre prise par le brun et cet inconnu. Ce dernier tenait un verre 
d'eau, entre ses mains, qu'il fixait À©trangement . La crainte se 
sentait autours de lui. Mais de quoi avait-il peur ? 

-Il s'appelle Rin, rÀ©pondit enfin celui au corps d'enfant. C'est le 
seul mot que j'ai rÀ©ussi À lui faire direâC 1 

-HeuâC 1 ce n'est pas une connaissance ? Alors pourquoi il se trouve 
lÀ s'il n'en a pas envie ? 

-Je l'ai croisÂ© par hasard et un dÀ©mon est sorti de son corps pour 
se quereller avec Murasame. 

Ce dernier s'agitait toujours un peu au moindre mouvement de 
l'inconnu, sous la forme de cette Â"il À©cÂ"urant, sortant de la 
chair de son propriÀ©taire . 

-Rin ? Tu habites oÀ^ ? 

Une boule se forma sur l'À©paule gauche du roux et elle se dÀ©plaÀ§a 
jusqu'au coup, sortant sa tÀ^te triangulaire. Lorsqu'il le vit, 

1 ' aÀ®nÀ© recula d'instinct et demanda des explications À propos de 
la prÀ©sence de cet animal entre les vÂ^tements de l'individu. Ce fut 
ce dernier qui prit À©tonnamment la parole : 

-Hebishiki estâC 1 un dÀ©mon. Qui fait partie de moi. Etâ€ 1 Je cherche 
Â m'en dÀ©barrasser . 

-Ce n'est pas trÂ”s gentil de dire À§a alors que je partage son 
À©paule ! Nous recherchons un lieu oÀ^ dormir. 

Suite À une brÀ”ve discussion avec cet animal, Kobungo les autorisa 
À rester pour la nuit, Â condition de se prÀ©senter et d'expliquer 
leur prÀ©sence dans la ville. Le silence revÀ®nt À nouveau. Shino 
resta seul un moment avec son InvitÀ®, puis se fut au tour de Sosuke 
de dÀ©barquer dans la piÀ”ce. Tout aussi surprit que le prÀ©cÀ©dent, 
il demanda des rÂ©ponses qu'il eu tout de suite. En À peine trente 
minutes, tout le monde À©tait au courant puisque Keno et Genpachi 
rencontrÂ”rent le garÀ§on dans le couloir. 

Il commenÀ§ait À se faire tard et Rin avait prÀ©fÂ©rÀ© se mettre sur 
le rebord du passage extÀ©rieur, sur les planches de bois, les pieds 
touchant le sol. Ce fut Â ce moment que Shino se rendit compte qu'il 
n'y avait pas cette tÀCche de naissance comme la sienne. Enfaite 
c'À©tait une brulure. 

-Comment tu t'es fais À§a ? 

-Quoi ? 

-Cette marque, au pied, tu t'es brulÀ© ? 

-Un bac de braises m'est tombÀ© dessus, il y a quelques annÀ©es. 



-Tu parles mieux que tout À l'heure. Tu ne te sens pas bien À 
1 ' IntÀOrieur ? Trop de monde ? 

Le rouquin ne rÀOpondit pas, cependant, l'expression À son visage 
n'exprimait plus la mÀ^me frayeur que plutÀ't, il se montrait 
paisible. Pas forcement heureux, joyeux, mais neutre, un peu pensif. 
Autre que l'À©trange tÂCche rouge, Shino demeurait bien plus curieux 
en ce qui concernait le dÀ©mon accompagnant l'adolescent. Il lui 
demanda d'abord son ÀCge, et il apprit qu'il restait 1 ' aÀ®nÀ© face 
aux dix-sept ans de Rin. Bien qu'il rÀ©ussit À avoir cette 
information, le brun ne pu dÂ©celer le mystÀ”re entourant le dÂ©mon 
sur son À©paule. 

-Hebishiki se balade toujours comme À§a ? 

-Oui. Je n'arrive pas À le contrÀ'ler, alors il fait ce qu'il 
souhaite . 

-Ce doit À^tre compliquÀ©â€ 1 Moi je souffle un peu quand Murasame 
reste enfermÀ© ! 

-Je ne peux jamais souffler avec HebishikiâCl 

A table l'ambiance s'amÀ©liora, si bien que chacun pu parler avec 
1 ' invitÀ© qui ne refusa pas les conversations, bien que peu avare 
pour certain sujet. Il n'À©tait pas festif non plus, mais À l'aise 
avec ces personnes, il s'en surprit lui-mÀ^me. Mais aprÀ”s tout, 
comment ne pas pouvoir alors qu'il se trouvait entourÀ© de personnes 
liÀ©s À des dÂ©mons et que justement, À cause de son serpent, 
jamais il n'avait pu À^tre si bien intÀ©grÀ©. Il y avait À table 
deux dÀ©mons, un humain possÀ©dant le cÂ"ur d'un esprit, un autre 
avec la moitiÀ© de l'À^me d'un chien, et pour finir, il y avait 
Shino . 


2 . Chapter 2 

-Donc, je rÀ©sume : Tu es de passage dans la ville, avec ton dÀ©mon. 
C'est donc un hasard total si tu as croisÀ© Shino. C'est À§a 
? 


-Oui . 


Sosuke essayait de faire le point sur la prÀ©sence de ce jeune 
garÀ§on. Cet animal accrochÀ© Â lui, ou plutÀ't cet À^tre 
malÀ©fique, n'avait rien d'habituel, seule une divinitÀ© pouvait 
s'encrer ainsi, mais ce serpent lui semblait tout Â fait inconnu. De 
plus, 1 ' inexpressivitÀ© de Rin n'arrangeait pas les choses. 

-J-Je voudrais juste dormir cette nuit. Ensuite je pars. Vous ne me 
reverrez plus. 

-On n'a pas dit que tu dÂ©rangeais ! On voit bien que tu es tout seul 
ici, de passage, dÀ©clara Shino, refusant que son camarade se sente 
si mal À l'aise. Restes autant que tu le voudras ! 

-Hey ! C'est pas encore chez toi ! 

Genpachi se mÀ^la À son tour À la discutions. Les deux autres 



dormaient dA©jA dans leur chambre respective. La lune pointait 
dÀ©jÂ haut dans le ciel, À©clairant de ses faibles rayons une ville 
endormie. Mais Rin c'À©tait dÀ©cidÀ© À parler un peu, alors ses 
ainÀ©s À©coutaient. 

-On va te trouver une chambre alors, viens. 

Le dÂ©mon de la foudre voulu montrer le chemin au rouquin lorsque 
soudainement Hebishiki ressorti d'entre les vÀ^tements afin de 
prÀ©ciser aux garÀ§ons que son hÀ'te ne pouvait pas dormir seul dans 
un lit, dÀ©testant cela. Un petit dÀ©bat À©clata et finalement se fut 
Shino qui se dÂ©signa pour partager sa couche . Celle-ci se trouvÂ© 
sur la gauche, dans le couloir principal. Les deux habitant 
possÀ©daient la leur plus loin dans la demeure, quand À Sosuke, il 
accompagna le blond jusqu'À chez eux. 

Â« Tu ne peux pas rÀ^ver meilleur occasion, Â« Rinmaru Â» . Il est 
isolÀ© ici. Â» 

Shino se rendit compte que le rouquin n'avait pas passÀ© le pas de la 
porte, hÀ©sitant. Le serpent avait disparu, probablement entrÀ© dans 
le corps de son hÀ'te. Avec un grand sourire il alla le 
rejoindre . 

-Qu'est ce qui ne va pas ? 

Aucune rÀ©ponse orale, il secoua seulement sa tÀ^te de droite À 
gauche, et comme son aÂ®nÀ© fermait la porte et retournait prÀ©s des 
futons, il l'imita. Mais une fois À©galement debout, il se figea À 
nouveau . 

-On a mit les deux futons Â cÂ'tÀ©, À§a te va ? 

Rin dÀ©gluti. Sa respiration accÂ©lÂ©ra doucement et une certaine 
frayeur se lisait sur son visage. Cela, Shino ne s'en rendit compte 
qu'une fois Â aller dormir. Il revÂ®nt Â la charge avec sa 
question, mais comme le silence restait, il posa sa main sur 
l'Â©paule du plus jeune. Ce dernier recula d'un pas, puis croisa son 
regard avec le sien. 

-Je vais mourirâC 1 ! 

Son corps se laissa tomber lourdement À genoux. Sa face enfouie 
entre ses doigts. Il pleurait. Devant une telle action, l'autre ne su 
plus quoi faire. Le consoler ? Lui arracher les mots de la bouche 
pour une explication ? 

-Pourquoi tu mourrais ? 

-H-Hebishikiâ€ 1 ! 

Comme il ne parvenait pas Â s'exprimer, il lui parut plus simple de 
faire passer les gestes. Tremblant, il retira difficilement son haut, 
se dÂ©couvrant, torse nu, devant un Shino incrÂ©dule. Le haut de son 
corps se parsemait de courbes noires effacÀ©es et À©paisses, comme un 
tatouage formant un arbre, oÂ^ le tronc se marquait au niveau du 
sternum et se finissait plus bas, sous le caleÀ§on. 

-La marque d' Hebishiki ? 



Il eu une rÀOponse de la tÀ^te positive. 

-Elle disparait, c'est pour À§a que tu vas mourir ? 

C'ÀOtait la premiÀ”re fois qu'il rencontrait un cas comme Rin, 
possÀ©dÀ© par un dÀ©mon dont la marque s'amenuisait. Ou alors 
fallait-il le nourrir ? Murasame ne demandait pas ce genre de chose, 
lui . 

Le cadet releva la tÀ^te et serra ses poings un court instant avant 
de s'attaquer soudainement À l'autre, le saisissant par les bras À 
fin de le pousser et le plaquer dos contre sol. Il voulu se dÀ©battre 
mais en croisant le regard apeurÀ© au dessus de lui, sa force 
l'abandonna. Les dires du rouquin semblaient vrais. Sa vie en 
dÀ©pendait, et les risques, bien trop À©levÀ©s, l'obligeait À agir 
ainsi. Son dÂ©mon voulait se nourrir. Soit. 

-Je t'en dÂ©barrasserais , de ton dÀ©mon. 

Shino cessa dÀ©f init ivement d'À©viter le jeune homme le surplombant, 
se laissant À©craser par son poids. Il sentait dÀ©sormais ce souffle 
chaud et rapide contre son torse. Calme, il attendait que le dÀ©mon 
se serve de lui pour assouvir sa soif de sang, mais sa surprise fut 
totale lorsqu'il se rendit compte que quelque chose humidifiait son 
À©paule . 

-Q-Qu'est ce que tu fais ?! 

Ce n'À©tait en rien comparable avec une morsure. 

-H-Heyâ€ 1 ! N-Nâ€ 1 ! 

Sans prÀ©venir, Rin emprisonna ses lÀ”vres en l'embrassant, allant 
mÀ^me jusqu 'Â mettre la langue en voyant que sa victime n'allait pas 
l'À©viter. Promptement, une de ses mains glissa sur son torse 
À©galement dÀ©nudÀ© tandis que la deuxiÀ”me s'affairait À lui 
bloquer un bras, fermement maintenu par le poignet. Il ne prononÀ§a 
aucun mot alors mÀ^me qu'il s'attaquait À lui dÂ©vorer le cou de 
lÀ©chouilles . Shino se senti perdu, bien loin de 1 ' idÀ©e qu'il 
s'À©tait faite plus tÀ't, en acceptant de donner un peu de son sang, 
bien que non humain, À ce dÀ©mon. N'À©tais-ce pas de cela que se 
nourrissaient ces crÀ©atures ? 

-Qu'est ce que tu comptes faire ?! Rin ! RÀ©pond moi ! 

-Tu as vraiment besoin d'une rÀ©ponse ?! S'À©nerva le cadet tout en 
lui arrachant brusquement son caleÀ§on, dÀ©nudant donc entiÀ”rement 
celui qui avait cessez de se dÂ©battre. 

-T-Tu comptes faire quoi la ? ! 

-Tu ne crieras pas À l'aide. Par ce que sinon on pourrait te voir 
dans une situation dÀ©licate, et tu perdrais en plus un À©lÀ©ment qui 
t'es prÀ©cieux. Ma croissance s'est interrompue quand Hebishiki À 
fusionnÀ© avec moi ! 

DÀ©jÀ que sa posture laissait À dÀ©sirer, ce gamin entre ses 
jambes, Â quatre pattes au dessus de lui, mais lÀ en plus, 
dÀ©couvrir qu'ils avaient ce point commun si important. Depuis le 
temps qu'il se demandait si il n'y avait que lui qui enfermait un 



dÀOmon en son corpsâ€ 1 Mais les sensations qu'il ÀOprouvait plus bas 
le ramenÂ”rent bien vite À la rÀ©alitÂ©, hors de ses pensÂ©es. 

-Ne me touche pas iciâ€ 1 ! J-Je suis ton aÀ®nÀ©â€ 1 ! 

Certes, il avait dÀ©jÀ fait ce genre de choses tout seul, en 
cachette, mais que quelqu'un d'autre que lui fasse cela le pÀ©trifia. 
Et pour ne rien arranger, son corps rÀ©agissait en consÀ©quence ! 
Vraiment, l'effroi s'emparait de lui, gagnait du terrain au fur et À 
mesure que les mains du cadet s'aventuraient encore et toujours plus 
loin . 

-Tu n'es pas le premier garÀ§on qu'Hebishiki dÀ©sire, ne t'en fais 
pas. J'ai pris l'habitude de ce genre de chose. 

Ce n'À©tait dÀ©cidÀ©ment pas bon. La main du rouquin se mouvait, son 
membre entre ses doigts. InÀ©vitablement il se durcie À ce contact 
exceptionnel que lui offrait Rin, le faisant rougir par la mÀ^me 
occasion. Non. Le brun n'aimait dÀ©cidÀ©ment pas À§a. Vraiment 
pas . 

-A-ArrÀ^tes ! 

Rin baissa son sous vÀ^tement, dÀ©voilant le reste de la marque du 
dÀ©mon, elle entourait globalement son organe dressÀ©, avec quelques 
racines parcourant 1 ' intÂ©rieur de ses cuisses. Des idÀ©es toutes 
plus saugrenue les unes que les autres traversÀ”rent son esprit 
embrumÀ©. Si Murasame se nourrissait de sang, Hebishiki se 
nourrissait-il d'une Â« autre Â» substance ?! 

-JeâCln'y peux rien ! S'empourpra le rouquin avant de se laisser 
tomber sur le corps de sa victime, sans pour autant lÀ^cher la partie 
que dÀ©sirait son dÀ©mon. 

Quelques secondes, silencieuses, s ' À©coulÀ”rent . Le cÂ"ur de Shino 
martelait rapidement. Il sentait que Rin se mouvait encore, sans 
savoir vraiment ce qu'il faisait. Son souffle lui chauffait l'À©paule 
gauche. Le brun voulait se rÂ©signer, mais se laisser faire le 
rÀ©pugnait, sans oublier sa petite excitation au bas ventre. Bon 
sang, mais quel Â©vÀ©nement À©trange il lui arrivait ! Certes, À son 
À<:ge, mÀ^me malgrÀ© son physique, faire ce genre de chose pouvait 
paraître normal, mais sûrement pas avec un inconnu ! L'idÀ©e que ce 
soit avec un garÀ§on ne le dÀ©rangeait pas non plus, aprÀ”s tout, il 
lui arrivait parfois d'avoir ce genre de pensÀ© envers son ami 
d'enfance. Comment de semblables sentiments n'auraient pas pu se 
dÀ©velopper durant toutes ces annÀ©es ? Mais lÀ â€ 1 LÀ â€ 1 ! 

-PasâC 1 avec toi, Rin ! Ressaisit toi ! Il y a forcement un autre 
moyen ! 

-Depuis un an et demi, je cherche ! rÀ©pondit finalement le rouquin. 
Je suis toujours forcÀ© À À§aâ€ 1 ! 

Il se contracta violement, sa marque originairement noire devint 
rouge luisante. Puis se fut rapide. Shino n'eu pas le temps de 
comprendre que dÂ©jÀ il ressentait quelque chose de bien diffÂ©rent, 
et il ne comprit vraiment que lorsqu'il vit le rouquin relevÀ©, assit 
sur son bassin. Il dÂ©gluti. La chaleur ne venait pas de lui, mais de 
Â« 1 ' intÀ©rieur Â» du cadet. D'abord choquÀ©, peut À^tre horriflÀ©, 
il ne bougea pas, Â l'inverse de Rin qui commenÂ§ait Â bouger ses 



cuisses . 


Â« C'est pas vraiâC 1 II m'a fait leâ€ 1 . Jeâ€ 1 leâ€lpÀ©â€l ?! C'est 
pas possible ! il ne peut pas Â^tre comme À§a ! Â» 

Trouvant la situation plus qu'insupportable, Shino se donna la force 
d'inverser leur position, secouant l'autre au passage, et quand il 
voulu se retirer, quelque peu À©cÂ"urÀ©, les couinements qu'À©mit 
Rin, et les larmes coulant sur ses joues de gamin meurtri, l'empÀ^cha 
d'effectuer son geste. Le regardant silencieusement, que pouvait-il 
bien faire ? La marque rougissait toujours, comme prÀ^te À À©clater 
et rÂ©pandre le sang dans toute la piÀ”ce. 

Â« Pas le choixÂ». Se dit-il. 

Ainsi, le brun fit lui-mÀ^me quelques mouvements, leur dÀ©crochant À 
chacun des frissons. De toute faÀ§on il se savait au bout du plaisir, 
mÀ^me en ayant essayÂ© de l'ignorer, il le savait. Finalement, son 
calvaire ne dura qu'un bref instant de plus. 

Rin se tenait en position fÂ"tal, ses doigts entrelacÀ©s, crispÀ© par 
une douleur inhumaine. La couverture le recouvrait À peine, dans son 
dos un mouchoir de tissu suintant. L'air frais du soir lui donnait la 
chair de poule. Shino se tenait, en caleÀ§on, assit devant la 
fenÀ^tre, les cheveux virevoltants. Un peu avant il vit Sosuke 
rentrer, sans pour autant que ce dernier ne le dÀ©couvre . Il se 
sentait sale. Mais en un sens, voir le tatouage du plus jeune se 
repeindre de noir l'avait soulagÀ©. Si lui aussi se retrouvait dans 
un À©tat si critique, assoiffÀ© de sang, il n ' hÀ©siterait peut À^tre 
pas À demander voir mÀ^me agresser un individu quelconque. Mais il 
fallait avouer que pour le coup, une soif de ce liquide lÀ le 
rendait septique. Bien que, finalement, des esprits pervers, À§a 
courait les rues, alors pourquoi pas un dÀ©mon vivant au crochet du 
sexe ? Mais de combien de personnes devait il se nourrir avant 
d'À^tre repu ? Un gÀ©missement plaintif derriÀ”re son dos lui rappela 
la mauvaise condition de son camarade. Il souffrait. 

-Rin ? 

Ce dernier se releva, tituba, puis retomba sur son futon avant de 
rejeter son repas du soir, accompagnÀ©e de l'odeur si particuliÀ”re 
que dÀ©gage les aliments soudainement À©liminÀ© de l'estomac. Il 
toussa, cracha, trembla de tout son À^tre. 

-Rin ! 

Shino accouru vers lui pour le saisir dans son dos, le penchant un 
peu en avant . 

-Vomis si tu ne te sens pas bien. Tout ce que tu as. 

Une nouvelle vague colora l'oreiller. Et embauma un peu plus la 
piÀ”ce, malgrÀ© le courant d'air. 

-Au moins il n'y aura plus d'odeur. 

-S-Shinoâ€ 1 ! 

Ses larmes se mÀ^lÀ”rent aux liquides sortant de ses narines et de sa 
bouche. Un goût dÀ©goutant lui donna envie de recommencer, mais plus 



rien ne voulait sortirâ€l II toussa À nouveau. 

-Je vais chercher de quoi t'essuyer. 

L'ainÀ© le laissa un court instant, revenant avec une serviette de 
bain et de l'eau. Tremblant comme une feuille, le rouquin attrapa le 
tissu et entreprit de se cracher le sale goût dans sa bouche, et se 
moucha À©galement . Ses nasaux le brûlait. 

-On va aller dans la salle d'eau. Viens. 

Shino le prit par les À©paules afin de le relever, il vÀ©rifia que 
rien ne craignait dans la chambre. L'odeur acre avait disparu, 
remplacÀ©e par une toute autre odeur, quand Â la transpiration et 
les À©ventuelles traces blanchÀCtres , le mouchoir abandonnÀ© dans la 
flaque toute fraîche avait suffit. En fin de compte, que Rin soit 
malade arrangeait bien les choses. 

Une fois dans la piÀ”ce, Shino prit soin de fermer la porte À clef, 
puis fit assoir le plus jeune dans le baquet. Un gant mouillÀ© et du 
savon, il s ' occupa de lui frotter tout le corps. C'est lorsqu'il lui 
passait une serviette pour le sÀ©cher que quelqu'un toqua À la 
porte . 

-Shino ? Tu es avec Rin ? Tout va bien ? 

Il s'agissait bien sÀ»r de Sosuke. Shino se donna un coup de savon en 
gros pour effacer toutes traces de ce qu'il s'Â©tait passÀ© plus 
tÀ't, sur les futonsâC 1 

-Ha ! C'est toi ! 

Le grand fit une drÀ'le de tÀ^te en dÀ©couvrant les deux garÀ§ons en 
sous vÀ^tement, trempÀ©s. Finalement peut À^tre que c'Â©tait plus 
louche que prÀ©vu. 

-Rin est malade. Je l'aide À se dÀ©barbouiller . Il a salit un 
futon . 

-J'ai f-froid. 

CongelÂ© par l'eau perlant sur sa peau, le rouquin se donna un 
nouveau coup de serviette puis s'en alla en direction de la 
chambre . 

-Tu es sÀ»r que tout va bien ? Je le trouve bizarre, non ? 
S'interrogea le nouvel arrivant. 

-BenâC 1 Je ne sais pas tropâC 1 

Shino s'À©tonna un instant À vouloir rÀ©vÀ©ler le secret À son ami, 
mais comment avouer que l'on vient d'avoir une relation physique bien 
poussÀ©e avec un parfait inconnu sous prÀ©texte qu'il allait mourir ? 
Mais en mÀ^me temps, il s'À©tait sûrement rendu malade À cause de 
A§aaC I 

-Je vais rester avec lui. 

-Je t ' accompagne, il faut changer les draps. Au moins les 
enlever . 



Le brun ne dit rien et s'enfonÀ§a dans le couloir sombre de la 
demeure, marchant jusqu 'À la porte de la chambre. Il n'y avait plus 
personne dans la piÀ”ce. 


3 . Chapter 3 

Â« Ca fait mal. Mon estomac me brÀ»le. Je ne comprends pas, pourtant 
j'ai fais ce qu'il voulait ! Pourquoi Hebishiki ne se calme pas ?! 

Â» 

Seul dans la nuit, Rin marchait silencieusement dans la capitale, une 
main maintenant son ventre, comme si ses boyaux allaient en sortir. 

Il avait prit le temps de se revÀ^tir et dÀ©ambulait dÀ©sormais À 
l'aveugle. OÂ^ aller ? Et pour y faire quoi ? Cette vie devenait de 
plus en plus insupportable. D'ailleurs, pourquoi vivait-il encore ? 
Cela faisait un an et demi que la mort aurait du l'emporter. Pour 
quelle raison dÀ©jÀ ce dÀ©mon le possÀ©dait ? Depuis lors, sa seule 
activitÀ© demeurait au lit À travers toute la rÂ©gion, obligÀ© de 
satisfaire le serpent, parcourant les villes et villages en quÀ^te de 
proie. Heureusement, cela ne durait pas tout le temps, et les crises 
s ' espaÀ§aient de temps de repos, plusieurs journÀ©es a se reposer, À 
dÀ©couvrir de nouveaux paysages. 

Un chat arriva doucement À la rencontre de Rin. Noir, poinÀ§onnÀ© de 
tÀCches beiges, il miaula faiblement avant de quÀ©mander quelques 
caresses. Une envie le tirailla lourdement, une pulsion sanguinaire 
de dÀ©couper cet animal en morceau, le dÀ©pecer lentement avant de 
retirer chacun de ses boyaux, un par un. Ce sentiment, il le savait, 
Hebishiki en À©tait le foyer. Une tornade de haine, de douleur et de 
dÀ©sir dÂ©ferlait en son corps d'adolescent. Â« Seul contre tous Â» 
se dit-il. Â« Qui comprendrait ma douleur et le piÀ”ge dans lequel je 
suis coincÂ© ? Â» . 

Ses pas 1 ' emmenÀ”rent sur le pont, À quelques mÂ”tres de lÀ oÀ^ 
Shino l'avait interpelÀ©. Oui, aprÀ”s tout, ce gamin n'aurait pas du 
parler À un À©tranger de la sorte, il ne pouvait s'en prendre qu'À 
lui seul. Rin n'avait rien demandÀ©. 

PenchÀ© par-dessus la petite muraille, il regarda l'eau scintillant 
sous les À©clats de la lune et des À©toiles. Son reflet ne 
reprÀ©sentait qu'un vague fantÀ'me, une silhouette humaine floutÀ©e 
par le courant et la noirceur de la nuit. Â« Toujours seul. Â» 

Cet endroit lui avait rappelÀ© le petit pont sur lequel, enfant, il 
courait librement sans se soucier du temps et des gens, accompagnÀ© 
d'autres enfants. Ses frÂ”res se trouvaient ils avec lui À cet 
À©poque ? Shitaku et Arori, et sa sÂ"ur ? Son prÀ©nom, il ne le 
retrouvait pas, perdu dans la mÀ©moire cadenassÀ©e du passÀ©. De 
toute faÀ§on, jamais il ne jouait avec elle. 

Un pic de douleur foudroya Rin, le forÀ§ant À s'assoir donc la 
muraille, À la froideur de la pierre grise. Son souffle 
s ' accÀ©lÀ©ra, et il ne se sentait honnÀ^tement pas capable de 
surmonter cette crise-ci. Si Hebishiki se servait de lui comme hÀ'te 
afin de vivre, alors pourquoi le faire souffrir À la limite du 
possible ? 

-Qu'est ce que tu as ?! cria l'humain souhaitant une rÂ©ponse. Ca ne 



t ' as pas suffit ? ! 


Le sifflement du dÀOmon le fit frissonner, et le sentir sortir de son 
bras l'À©cÂ"ura brusquement. 

-Tu ne l'aâ€lpas tuÀ©, rÂ©pondit docilement Hebishiki avant de 
souffler bruyamment. Murasame est en lui. 

-Je ne me bats pas contre les dÀ©mons ! Je n'ai pas force pour À§a. 

Et je ne le souhaite pas ! Shino m'a aidÀ©, il veut m'aider À â€ 1 À 
te supprimer ! 

-Et tu demande À ce que je t'apaise ? De toute À©vidence tu n'a 
aucune prise sur ton avenirâ€ 1 

Le serpent se dressa À la hauteur du visage du jeune homme. Sa tÀ^te 
triangulaire se divisa en deux, devenant un de ces reptiles 
bicÀ©phales, puis la division parcouru tout le reste de son corps, 
jusqu 'À la pointe de la queue. Et chaque tÀ^te prit un bras À fin 
de s'enrouler autours du poignet et de la main. 

-Rin ! 

Le rouquin cru entendre la voix de son ainÀ© de frÀ”re, mais non. 
Inuzuka arrivait avec Sosuke À ses cÀ'tÀ©s, sous l'apparence d'un 
chien. Ils entreprirent de monter sur le pont, mais Rin ne leur 
semblait plus dans un À©tat normal. Chancelant, il se releva tel un 
pantin, la tÀ^te baissÂ©e, ses bras semblaient lui devenir de lourds 
fardeaux. Puis Shino comprit que l'obscuritÀ© ne pouvait pas donner 
cette impression, que de grandes lames continuaient chacune de ses 
mains jusqu 'À en toucher le sol. 

-Shino, il est sous l'emprise du dÀ©mon. 

-Ouiâ€ 1 À§a ne va pas À^tre drÀ'le. 

Tandis que Murasame prenait sa forme de katana, une sorte 
d ' atmosphÀ”re se dÂ©gagea du cadet par petites pulsions, et une 
sensation À©trange submergea les individus. Le paysage se brisa en 
des milliers de bouts de verre. Le vacarme fut assourdissant, assez 
pour dÀ©concentrer Shino qui eu du mal À se protÀ©ger du coup de son 
adversaire. Tout autour la vue resta la mÀ^me. 

-C'est une autre dimension, pour ne pas attirer l'Â"il dans le monde 
des humains. Serait-tu recherchÀ©, Hebishiki ?! demanda Sosuke tout 
en reculant pour ne pas trop se mÀ^ler À la bataille, bien incapable 
de pouvoir faire quoi que ce soit. 

Shino assainit des coups, mais pas trop violent, tandis qu'il en 
rÀ©cept ionnait des biens plus costauds. Rin frappait de tout son 
saoul, comme un trop plein d'À©nergie se dÀ©versant soudainement, 
IncontrÀ ' labié . Les lames, implantaient dans ses bras, le 
tiraillaient et laissaient couler le sang vif de l'hÀ'te. Un 
enchaînement de coups, trois pas, une esquive, d'autres pas, le 
choque des trois lames. 

-Je n'y arriverais pas ! Si je tue le dÀ©mon, il n'est pas dit que 
Rin s'en sortira. 

Shino changea sa maniÀ”re de faire, il rÂ©duisit la distance les 



sÀOçarant et tentait de passer dans son dos. Sosuke comprit la 
manA"uvre et entreprit de surprendre le rouquin par la gauche. Il 
ÀOchappa de justesse À une lame mais le stratagÀ”me fonctionna. 
Pensant recevoir un coup À la hauteur des ÀOpaules, le dÀOmon croisa 
les armes pour se protÀOger. Et il ne s'attendait pas À ce que son 
adversaire retourne son katana, et lui donne un violent coup de 
pommeau. Chancelant, il ne pu ÀOviter le deuxiÀ”me qui le fit 
s'ÀOcrouler Â terre, À la merci de Murasame, si proche de sa gorge 
qu'il cru À^tre touchÀ©. 

-Tu n'oserais blesser un humain ! 

-Je le ferais si À§a peut le garder en vie ! Hebishiki, qu'elles sont 
tes attentions ? ! 

-Crois tu sÀ©rieusement que je vais te rÀ©pondre ? 

Il rigola un instant, les barriÀ”res À©clatÀ”rent en morceaux de 
verres immatÀ©riels . Le silence retomba, et le corps de Rin redevÀ®nt 
normal . 

En ouvrant les yeux le rouquin su tout de suite qu'il À©tait en tord. 
Un sentiment irrÀ©mÀ©diable de souillure, de honte, de dÀ©solation, 
le serrait comme un À©tau. Loin de ne pas savoir la cause de ces 
sensations. Tout de mÀ^me, il prit le temps de regarder autours de 
lui, observer l'environnement, mais en quelques secondes reconnu la 
chambre de celui qu'il avait agressÀ©. Son mal de tÀ^te 
l'engourdissait tant qu'il ne parvint pas Â se redresser dans son 
futon. Une odeur acre le piqua un peu. 

-Pour combien de temps ? 

-Le temps qu'il soit remit. 

-Ca dure depuis dâ€ 1 

Rin ne comprit pas toute la discutions qu'il capta depuis le couloir. 
Il ne semblait pas s'agir de Shino ou de son chien. Loin de pouvoir 
se remettre sur pied, la douleur l'À©puisant, il tomba dans un lourd 
sommeil . 

-Rin ! RÂ©veilles toi ! 

Le rouquin loupa une respiration, surpris par l'appel, avant de se 
retourner vivement sur la droite, vers la source de la voix rÀ©sonant 
encore dans son crÂCne. Le jeune possesseur de Murasame le regardait 
durement . 

-Tu n'as rien mangÀ© depuis deux jours. Il faut que tu 
t ' alimente . 

L'autre chercha du regard d'oÀ^ provenait la senteur de lÀ©gume 
bouilli, et se fut sur un bol qu'il s'arrÀ^ta. A tous les coups 
celui-ci contenait une soupe censÀ©e remettre sur pied un malade. Une 
de ces mixtures horribles. 

-Je n'aiâ€l pas faim, soupira l'alitÀ© À©reintÀ© par son long 
repos . 

-Tu plaisantes ! Peut À^tre qu'un dÀ©mon vit en toi, mais ton corps 



À besoin d'À©nergie. Allez. Fais un effort. 

-Je ne veux pas . 

Shino ne rÀ©ussit pas À mettre un mot sur les sentiments que lui 
À©voquait les yeux fixant les siens. Cette lueur montrait-elle du 
dÀ©sespoir, de la lassitude ? Non, À§a semblait plutÀ't s'approcher 
d'une profonde envie de disparaître. 

-Manges À§a . Ne me force pas À te gaver. 

Rin secoua la tÀ^te nÀ©gat ivement . Vraiment, il ne souhaitait pas se 
relever, mais plutÀ't rester couchÀ© dans ce futon À attendre que le 
sort s ' occupe de lui. Mourir de faim ou de soif ? Peut À^tre qu'une 
arme pourrait l'aider. Haâ€ 1 Nonâ€ 1 Hebishiki 1 ' empÀ^ cherait et le 
soignerait . 

-Rin. SincÂ”rement . 

Shino s ' inqulÀ©tait sÀ©rieusement , alors il lui mit de force deux 
morceaux de lÀ©gumes dans la bouche. Cette derniÀ”re se referma sur 
l'aliment qui fut avalÀ©. Le rouquin senti son estomac se tordre. 
Contraint, il avala encore quelques bouts, puis s'arrÀ^ta lÀ . Comme 
il n'avait pas dÂ©crochÀ© un mot, Rin se dÀ©cida À le laisser 
tranquille . 

Au final, ce ne fut qu'À la fin de la journÀ©e que Rin se mit 
debout, attrapant son courage Â deux mains pour au moins prÂ©senter 
ses excuses aux proprlÀ©taires de l'habitation. Puis, bien que son 
dÀ©sir de mourir augmentait, ce ne serait sûrement pas sur ce parquet 
qu'il succomberait . Alors avant de s'en aller, À nouveau, il lui 
fallait voir une derniÂ”re fois ses hÀ'tes. 

Les deux frÀ”res buvaient calmement un thÀ© lorsqu'il apparu dans 
l'embrasure de la porte. Le cadet l'accueillie gentiment, en 
demandant des nouvelles. Le second l'ignora quelque peu. Puis Shino 
le fit s'assoir autours du Kotatsu. 

Rin senti une douleur thoracique le traverser, puis son manque 
d'apport nutritif le rappela À l'ordre. Se laissant choir sur la 
table, il trouvait bien trop dur de mourir de faimâC 1 


End 
f lie . 



